
CHRONNUE cAGRIJLE

-I y a dans le comtéile Bureau, Illiriois,
ù'n cultivÀteur qui ia 8,000 Ode terre énideùl-
rure,qtti emploie 80*chevaux, et un ,hamp
de blé le t,350 acres. Un tiommé J. P.
Alexander posséie dans le comté de Mor-
cah, dans le 'ênme état, 80;000 acres d·e
terre, en pleino culture. Cetté année, il il
semé 18,000 acres en maïs. Ces pàturages
donnent la nourriture à 15,000'cochons et à
312,000 bêtes à cornés. L'Unnée dertimre il
a fait $185,000 sur son stock seulement.

Jodrnal-de Qué6ec.

-Les patates conservées dans les caves
,jusqu'au.moisdavri omi de rtai poussent
vigouretsemente des jets qui ont souvent
une longueur de 10 à 12 pouces, ce qui
amène nécessairement l'épuisement des
matières destinées à nourrir pits tard les
premiers jets de -la plante. Suns aucun
doute.les tubercules conservées de cette fa-
çon laissent beaucoup à désirer, et il serait
.vraiment bon que les cultivateurs proce-
daisent d'une autre façon.

On peut obvier de la manière snivante à
l'inconvénient signalé ci-dessus:

Prendre des caisses à claire-voie dans
lesquelles on place les patates aussitôt après
les avoir récoltées, et lës y laisser jusqu'à
l'époqe de la plantation. De cette f;içon

-les tubercules, exposées à l'air et d la lu-
mière, prennent sur la pelure une teinte
verte ; ils ne germent pas, et, par consé-
quent, ne sont point sujettes à l'épuisement.
Lorsqu'e ces tubercules sont mises en terre
ku printemps, la végétation est bien plus
satisfaisante, les germes se développent
dans de meillvures conditions, et l'on a aus-.
si plus du chance d'obtenir une abondante
récolte.

1 est facile d'expérimenter ce procédé,
'qui n'occasionne que de faibles dépenses.

-ln propiétaire des ervirons de Beau-
jon, pour se débarrasser di charbon qui se
produisait dans un four à chaux, le fit jeter,
avec les cendrei et la chaux qui y était
iélée, sur la terrain de sa vigne attenante

à la fournaise. Il out lieu de s'én applau-
dir, car cette vigne ie fut pas affectée dles
gelées; lés réeditob furent de ineilleure
qualité et plus abondantes; etifin les bi-
n-ages-étaient plus fácilés pendant lasécho-
resse.

Cés fâits sont prodUits, les deux premiers
par li couleur noire di charbon, qui absorbe
la chaleur du soleil et la conserve fort long-
lémps ; lé troisiène par la chaux et la
êendre, qui ont rendu solide une plus grande
quantité d'humus; le quatrième encore par
le charbon, qui, absorbant l'ealdo plùie et
l.a conservant, entretient' 'humidité.

SLïa déebnverte d'dn'o foitié desecrets
9est.aue presque aussi souvent 'au liazardl
qit'uux retherbes les ilus iifatigabils.
C'est ainsi- n'h·retnède prompt, arLuré ,t.
dés plnvsiinplles, a été trouiré et e*.xpéri-.
irenté aec-un siecés cbnstarit pa le di-

trdla-conipni' du az dals les cas,
de coqieluchr; ffiaWa'di'e c'duluit- · t-
qcall* wfitmgeuse.

voici Cdiro ent eûit liëi cette dcouverik
Ún ouvrier gazier gsrda aWnprès*do lui son

éifilt, anteiut dle coqueluche, à côté d'un
épairtebr à gaz qu'il était chargé du. renou-'
veler. Ce petit enfant, après avoir passé
quelques instants dais ctctto atmosphère
chaigée de vapeur.s aniinoniacaies. snifny-
dratces, d'acid ecarbonique et de natiére
volatiles très-complexes., rééultnt (le 1.1
distillation de la houille, se triua radica-
lement et presque instantanment guéri.

Ce fait inspira au directeur la pensée
d*essayer 'action que l'aspiration -des gaz
répandus dans l'atmosphère des épurateurs
exercerait sur d'autres petits -patients. -

Le succès répondit à ses vues charitables;
il répéta, coame nous lPavons dit, l'expé-
rience sur des cntaineq d'enfants, et tou-
jours avec le même bonheur, sans qu'il ait
presque jamais été nécessaireý de renouve-
ler l'opération.
- Nous creyons qu'on ne peut, lans l'inté-
rêt le l'humanité, donner trop de Publicité
à une pareille découverte.
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LE sonssigné désire attirer particulière-

j ment Pattention des Messieurs du Cler-
gé sur son assortiment de VINS D. MESSE
de première qualité qu'il vend à des prix
tres-reduits.

JOS. O. MATTE,
No. 78, Rue et faubourg St. Jean, Québec.

SeulAgeht à Qu&éec.
M. Jo. O. Matte ayant bien voulu se

charger de l'agence de la Gazette des Cam-
pagne., est autorisé à recevoir les argents
lus par-nos abonnés de Québec et des pa-

roisses environnantes.
FIRMIN Hl. PROULX, Propriétaire

AGENCE A STE. ANNE

LA REVUE CNADIENNE

CABINET'DE LECIURE PAU155ALE.
.TES personnes -qui désirent's'abbiiti ti
L la evite Cahadienke, ou 'uyer lébr

abusnnement, pourront-lu faire en s'adre.s
.suit à Firnimin H. Prouilx, iu Bureau de la
Gazette des Camapagnes, Ste. Arine de la
Pocatiére.

Le pryi do Pabonnement est de $1 par
six mmts, et payablo tlavance.

L'Echo, "r'evu'e religi&gus' ëidrtifique,
historitine, littér.ite et artlifiqtiie, paraît 'le
lerdt le 15 dé chaque iioià. L'al6nrie'-
inreùt emt'd'ùie rse'r.nie.Olipe'di.
ý'abbrïnUi-'dri é'adressiitit .'H·Pilul2; à'
Ste. Anne de la Pocatiére

A vcndifrà Pimnpri rié de laGazae
des Ca mpagnes

LiVRES. D.E P R I É .E S
D.-pnis 15 sots fî.qîu'iï 15 tclin.

CEL- PLFTS
De dliJ.à 31. 9d.

PA t
LËON PA?.lPHILE LEIlAY

Prix édition de luxe, $1; édition in-16,
60 cents.

DE, LA Ni£Rt'

M~AI E D-E LICRAI
par l'Abbé H. R. Casrnid, 467.pages, or-
tné d'une photographie dlt portrait iianltin-
tique de la Vénérable Mère, et de 'deucx
«ravures en taille douce représentant, l'une
l'incendie <lu monastère des Ursulines de
Québec (1650), l'aurre le monasér'recons-
truit en 1651 et incendié de nouvëau tn
1686.-Prix, $1.75.

ES Ursulines de Québec, depuis leur
. établissenent.jusqu'à nôs.jours, én 2
volumes-1er vol..5: ; 2e vol. 3. 9d

V IE d'Adèle Conlombe, religiéuse hos-
pitalière (le l'Hôtel-Dieu de Montréal,

en Canada-Broché, 2s 6<1; ielib,-3à 9d

NOTICE
sUR L'A VI ET L. MORT DE

PRETnE DU SEMINAIRE.DE sT SULPICE,

Ornée d'un p'ortrait du vénérablé défunt-
30 sous

BIOGRAPHIES
DE

Messire C. GA UVREAU, V. G.
E'r

M[essire T*'RS. B. ELflÉTIER
Avsc POnTRAITs-30 sous les 2 biographies

LIVRES hCO'M 'tETC
PLUS BAS PRIXeDE QUŠBEC
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